(ec reflete

/i André Gill.

Mon ceil halluciné concerve en ca mémoire

Lec reflete de la lune et de¢ robee de moire,

Lec reflete de la mer et ceux dec ciergee blance
Qui bralent pour lec morte préc dec rideaux tremblante.
Oui, pour mon ceil épric dombre et de rutilance,
Ile ont tant de couplecce et tant de nonchalance
Dang leur myctérieux et gliccant va-et-vient,
Quapréc quile ont paccé mon reqard cen couvient.
Leur faccination mect douce et coutumiére :

Amee de la clarté, coupire de (a lumiére,

Tls impréguent mon art de leur mysticité

Et filtrent comme un réve en mon esprit hanté ;

Et jaime cec baicere de la lueur qui ride,



Quile me viennent de [onde ou bien de [émeraude !
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